
*point.A* ma.Sour, .commaej'aichangé d'avis;,une
fis-ar-ivié-hallt, :êt mêmea.ivant d'yêtre:parvenu;
Ia présenèa denotr9 eJhère .Mère. céleste 1nonu a tous
absorbés au point que jturais cru dérober, à:son:amour
maternel, à la empassion-quecméritent ses larmes,
tous -les moments que j'urais employés:'tautre:chose
qu'à me tenirh pres d' ele et à, pleurer avec elle. Je
niaurais jamais osé, ppur: rien au monde,-mettre la
main, au cr4ayon ni tracer *uneseule ligne. Cest à

eine~si' le.:premier jour;, j'ai pu faire lascension de
a grande montagne qui touche celle de;laSalette ;.je-

ne pouvais détourner Ma; vue de ce lieu sacré ; aussi
je:suis redescendu;aûssitôt por noplus quitter.le lieu
de notre pélerinage qu'au nionient.du départ., Notre
aimable Mère.a paru ious. regretter, car le temps,
magnifique jusque-là, a:changé tout-à-coup, et nous
avons eu une pluie.continuclle jusqu'à notre :rctour à
Lyon.- - .

'Quiconque;a été;suri:cette. montagne bénie et pos-
.sède:en- soi le feu deoJamour divin::qui» embrase les
coeurs pourrait,~ sans ose lasser,.pSrler, des années
entières -sur la Salette ; son discours: serait toujours
nouveau. . -C'est vous dire que l'action de Dieu se fait
sentir si manifestenient qu'il est .impossible:do la é-
connaître. Je .voudrais vous faire participer au
bonheur que j'ai éprouvé et que j'éprouve: bncore
toutes les fois que j'en.pare: -
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Cette histoire a été publiée naguère dans: touto son

étendueo:a'r. un; éloquent écriv~ain dont. l'Eglise. de
(1)"fy. 'LÀ cnERm:TTE E ENO àS,RtroiSIâsie paite> une C0o

aviôn, précdéo d!une préface par M.TlAnk BuTir*à.-Pais,
Machette et Cic.;rae:Pierre-Sarrazih, 14. . . ' .


